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E
lle vient de lancer – en
collaboration avec
WokSystem – un portail

(www.allobac.com ou
www.sedia-dz.com, rubrique
AlloBac) dédié aux candidats
aux examens du baccalauréat. 

Ce portail a pour cible, selon
les responsables, «les candi-
dats au baccalauréat et ensei-
gnants du secondaire. Pour les
enseignants, il constitue une
batterie de sujets et télécharge-
ment d’outils didactiques». 

Il a pour souci alors de «sou-
tenir les candidats au bac cette
année et les enseignants dans
la mise en place des nouveaux
programmes».

Il s’agit, plus précisément
selon toujours les respon-
sables, d’un portail complet de
révision et de conseils pour
réussir l’examen et ouvrir aux
bacheliers les portes de l’ensei-
gnement supérieur.

Ainsi, une home page com-
plète permet l’accès aux diffé-
rents services AlloBac. Y figu-
rent des sujets suivant l’ancien
programme, trois sujets offerts
du nouveau programme, un
espace enseignant, un espace
payant – il contient des sujets
type du nouveau programme,
des conseils, un forum de dis-
cussion –, des informations
générales sur AlloBac, des ren-
seignements utiles (date du
bac, date des résultats, session

de cours de langues, calendrier
sportif, concert…)».

Le portail AlloBac s’organise
comme suit : un service gratuit
qui comprend trois espaces.
Un espace révision pour les
candidats destiné aux candi-
dats du baccalauréat 2007
ayant échoué repassant leur
examen en 2008 (150 000
environ). « Ils y trouveront des
conseils d’organisation et de
préparation morale. Ils pour-

ront également imprimer des
sujets types avec des solutions
proposées, des rappels de
cours… » 

Ensuite, il y a un espace
réservé à des sujets gratuits 

«type bac» suivant le nou-
veau programme scolaire. Un
sujet par matière scientifique
est offert à chaque nouvel
internaute. Enfin, est dispo-
nible un espace enseignant. 

«Cet espace est destiné aux

enseignants du secondaire et
particulièrement à ceux de la
troisième année (3AS). Il
contribuera à leur faciliter la
tâche et à les aider dans la
compréhension des nouveaux
programmes pour une meilleu-
re mise en application. «La
Sédia met à leur disposition les
programmes officiels du
ministère de l’Education natio-
nale ainsi que les documents
d’accompagnement. Les péda-
gogues pourront dès la rentrée
y participer en l’utilisant
comme une plate-forme d’é-
change en mettant à contribu-
tion des outils didactiques, des
lectures de programmes…»
Parallèlement, le portail
AlloBac comprend un service
payant. Il doit passer par
l’achat de la carte AlloBac dis-
ponible chez les buralistes au
prix de 600 DA/année scolaire. 

Ce service comprend plu-
sieurs rubriques : un espace
révisions ; un espace conseils ;
un espace forum ; un espace
orientation.Ce service contient
des informations sur les forma-
tions universitaires et profes-
sionnelles, susceptibles d’aider
le candidat à faire un choix
quant à sa future formation.
Les candidat y trouveront des
questionnaires, des fiches
métiers, des adresses d’écoles,
des cycles de formation….

Yacine Idjer

AlloBac

Mois du patrimoine 
Jijel revisite son
passé bimillénaire
lDes journées d’étude sur la protec-
tion du patrimoine archéologique de la
wilaya de Jijel se sont ouvertes hier.
S’inscrivant dans le cadre de la célé-
bration du Mois du patrimoine, ces
journées auront le mérite de mettre en
lumière le riche patrimoine d’une
région dont le sol a été foulé par plu-
sieurs civilisations, dont celle des
Kotamas qui s’y sont établis au IXe

siècle, avant de s’installer en Egypte où
ils fondèrent Le Caire. Un exposé du Dr

Azzedine Bouyahiaoui, de l’université
d’Alger, intitulé «L’archéologie et sa
relation avec la protection du patri-
moine», a ouvert le cycle de confé-
rences par un «avertissement». Cet
universitaire a mis en garde contre les
«dangers qui pèsent sur le patrimoine
archéologique national avec l’avène-
ment de la mondialisation».  Un autre
conférencier, le Dr Mohamed Madik,
s'est attardé sur «l’urbanisation de la
côte ouest de Jijel à l’époque préhisto-
rique», mettant en exergue le riche
patrimoine qui s’y trouve. Le représen-
tant du Groupement de la
Gendarmerie nationale a abordé les
missions dévolues à ce corps constitué
dans la préservation et la protection
du patrimoine culturel national. Le
commandant Youcef Chaâlal a cité, à
ce titre, plusieurs exemples où la
Gendarmerie nationale a eu à interve-
nir pour récupérer des objets de valeur
archéologique inestimable que des
pilleurs ont tenté de faire sortir frau-
duleusement du pays. 

R.C/APS

«Diwan Al Fen» de
Djamila Flici-Guendil 

Un panorama
artistique
l L'écrivain Djamila Flici-
Guendil a signé hier à la
Bibliothèque nationale du
Hamma son dictionnaire,
«Diwan Al Fen», consacré aux
artistes peintres, sculpteurs et
designers algériens. «Cet ouvra-
ge qui constitue une sorte de
panorama artistique ,compte
1977 notices dont une partie
notable est réservée aux jeunes
créateurs de toutes les régions
du pays, grands noms artistiques
de demain», a indiqué l'auteur
précisant cependant que ce livre
«n'est pas exhaustif». «J'ai eu
des entretiens avec des artistes
et pris aussi comme source des
documents d'archives, des dos-
siers de presse, des ouvrages
d'art ainsi que des revues cultu-
relles pour réaliser ce travail qui
m'a demandé cinq années», a
confié Djamila Flici-Guendil
dont «le souci était de rassem-
bler la mémoire artistique épar-
se, disséminée, dans un seul
ouvrage». «Je voulais sauvegar-
der cette mémoire culturelle en
la fixant dans ce dictionnaire», a
souligné l'auteur qui a «voulu se
limiter» à trois disciplines artis-
tiques, à savoir la peinture, la
sculpture et le design, pour
«mieux pousser la recherche et
mieux cerner le sujet».
L'ouvrage publié conjointement
par les éditions Anep et Enag,
outre les notices biographiques
rehaussées de dessins d’œuvres
d'art, comprend un index conçu
pour faciliter la recherche ainsi
qu'un glossaire permettant aux
profanes de se familiariser avec
l'art.

R. C. / APS

Candidats , à vos claviers !

«La fête des masques» 

Une génération d’écrivains
noirs, digne héritière de la

pensée de ses prédécesseurs se
réapproprie aujourd’hui la réalité
africaine dans toute sa cruauté
actuelle. Sami Tchak*, un jeune
Togolais établi à Paris, a fait
récemment paraître un très beau
roman, La fête des masques.
L’auteur s’était distingué en 2004
en recevant le Grand Prix de la
littérature de l’Afrique noire.
C’est une bonne idée que les édi-
tions algériennes Apic viennent
d’avoir en le publiant dans la col-
lection Résonances.

Ecrit avec une plume où la jeu-
nesse du narrateur prend le relais
de l’émotion, ce roman saisissant
à plus d’un titre raconte avec
complexité l’histoire d’un crime
crapuleux et absurde. La mort
d’Alberta, une femme célibataire
au style de vie débridé, est celle
d’un personnage qui parle de sa
féminité et de son être intérieur
par-delà une culture à fleur de
sens. Antonio, son fils, est le seul
homme de sa vie et son unique
amour. Ce dernier vagabonde
pendant la journée dans une
Afrique dont les richesses opu-
lentes contrastent avec la pau-
vreté criante de ceux qui sont au

banc de la société, ceux qui face à
l’univers des arrivistes sauvages
sont contraints à un esclavagisme
économique dramatique. Les
masques tombent lorsque Carlos
tue dans un geste désespéré la
femme qu’il courtise. Un geste
qui propulse notre personnage
dans des monologues vindicatifs
contre Carla, sa sœur, qu’il admi-
re mais qui est le symbole de la
décadence et de la corruption des
plus hautes sphères du pouvoir.

Avec une résignation inouïe,
Carlos accepte d’expier son crime
en demandant au petit Antonio
de lui ôter la vie à son tour pour
en finir avec sa souffrance et
mourir ainsi de sa belle mort. Le
roman raconte avec une originale
alternance des textes des destins
tragiques, reflets convexes d’une
réalité africaine où l’amour et la
liberté sont les seules échappa-
toires face à la bassesse humaine.
Dans un admirable chassé-croisé
amoureux, Sami Tchak sait nous
parler de beauté avec une plume
juvénile.

Louisa Kendil

* La fête des masques, Sami
Tchak, éditions Apic, sep-
tembre 2007

Filiation nApôtre de la négritude, anticolonialiste notoire, Aimé Césaire vient de
nous quitter, sa redoutable sagesse humaine reste cependant inoubliable.

Un festin de mort

Enseignement nSédia, Société d’édition et de diffusion internationale
algérienne, vient d’investir la Toile Internet.


